UNIVERSITATS-
BIBLIOTHEK
PADERBORN

®

Universitatsbibliothek Paderborn

Observations De L'Academie Francoise Sur Les
Remarques De M. De Vaugelas

Académie Francaise

La Haye, 1705

471 Rem. C'est que, ou il est mauvais.

urn:nbn:de:hbz:466:1-52553

Visual \\Llibrary


https://nbn-resolving.de/urn:nbn:de:hbz:466:1-52553

a7 T

1 €1

DE PPACAD. FRANC. 317
le Roy , comme il fut arrivé , commanda.
Mais ils fe trompent fort; car au contrai-
re, Pautre eft beaucoup meilleure & plus
naturelle, parce que fi je commengois la
periode par, le Roy , ilfaudroit dire effant
arrive ; & non pas, comme il fut arrive.
Le Roy effant arrivé, commanda , qui ne
voit que cette phrafe eft beaucoup plus
Francoife que cette autre, le Roy, comme
ifut arvivé, commanda. A Pabord , dit
M. Coéffetean s comme Tiridates appercent
Corbulon , il defcendit le premier de- cheval.
On parle & on eferit ainf:.

OBSER'VATION.

E Roy comme il Jut arrivé commanda, n’eft
Pas une bonne fagon de parler. 1l faur pre-
ferer cellede M. de Vaugelas, 7 Royeftant arvi-

Ve, oufizoff quele Ry Vfut arrivéilcommanda,
CCCCLXXL. REMAR QUE.
Cettque , onileff manvais.

E terme eft quelquefois fuperflu &
redondant ; par exemple , lors qu’il
eft employé de cette forte, quand ceft gue
Je fuis malade. Une infinité de gens le di-
fentainfi, & particulierement les Parifiens
& leurs voifins,, pluftoft que ceux des Pro-
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vinces efloignées. 1l faut dire fimplement,
guand, je (uis malade. Cela eft hors de dou-
te. Maisonn’eft pasfiaffeure, que cette
autre facon de parler foit mauvaife, grand
eff-co qu’il viendra$ car les vnsla condam-
nent , & fouftiennent qu’il faut dire,
guand wviendra-v'il ¢ & les autres difent
qu’elle eft fort bonne , & pour moyje fuis
de cetadvis.

OBSERVATION

Uaud ceft que je fuis maolade eft une fagon

de parler bafle, & du petit pcuplc- Quel-
ques-uns difent ; Quand eft-ce qu'il viendray
pour dire, quand viendra-t’il 2 mals cela n'elt
que du flile tres-familier , & nes’efcritguere:

CCCCLXXI. REMARQUE
Onguent pour parfum.

N fameux Autecur eft repris, & avec
raifon , d’avoir efcrit onguent , enPE
lant de la Magdelaine , & dit un precient
onguent , au lien d’un  preciens F“’:ﬁ”’f'
Notus avons encore plufieurs de nos Efer

vains & de nos Prédicateurs, qui font&* |

te faute. Ce qui les trompe, eft quc.lﬁ
Latins difent #nguentum , en cette fignil-
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cation, parce que les Anciens fe fervofi
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